
l’association
N°105Octobre / Novembre / Décembre 2017

ajEna
 COntaCt

www.ajena.org

édito/

est une vraie passoire thermique, totalement vétuste. 

rénover thermiquement leurs habitations, ce n’est pas vraiment adapté.

positive.

accueillir.

salariés, vous les administrateurs, vous les militants qui nous soutenez et dont la motivation ne 
connait pas d’obstacles insurmontables.

  !

 
 

les produits du marché.

Rénover le bâtiment d’AJENA

par Christophe Nouzé, 

Renseignements : Pôle énergie Franche-Comté 
tél : 03 84 22 95 25 / pole-energie@pole-energie-franche-comte.fr / www.pole-energie-franche-comte.fr

 

ISOLER LES COMBLES : PAS SI FACILE ! 

1. Les bonnes pratiques de l’isolation des combles 

  - Pourquoi isoler ?
	 	 -	Les	préalables	au	projet	d’isolation	:	se	poser	les	bonnes	questions
	 	 -	Les	solutions	d’isolation	et	les	précautions
	 	 -	Les	matériaux	utilisables
	 	 -	Que	dit	la	règlementation	?
	 	 -	L’étanchéité	à	l’air	et	la	migration	de	vapeur	d’eau
	 	 -	Les	risques	d’une	mauvaise	mise	en	œuvre
Intervenant : Francis Drouhin, Directeur général Demain Habitat

2. Les aides mobilisables dans un projet d’isolation des combles
Intervenant : Alexandre Husson, Conseiller INFO énergie du Jura AJENA Energie et Environnement

3. Retour d’expérience entreprise
 	 -	Les	difficultés	rencontrées
	 	 -	Traitement	des	points	singuliers	en	situation	réelle
	 	 -	Démonstration	de	soufflage	de	ouate	de	cellulose	dans	les	combles	de	la	salle
Intervenant : Francis Drouhin, Directeur général Demain Habitat

Pot de l’amitié

En partenariat avec : 

CONLIÈGE

Salle de Juratri

55 rue Basse 

CONLIEGE (39570) 

Des moments de rencontres et d’échanges 
pour les professionnels du bâtiment

 
jeudi 14

décembre 2017

de 17h à 19h

LES JEUDIS
DU BÂTIMENT INNOVANT

INFORMATION : ISOLATION DES COMBLES
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L’humidité n’est pas le seul paramètre 
caractérisant le combustible de qualité

dégradation de la combustion est très sensible comparée 

minimum d’écorce.

Un combustible de qualité augmente 
le rendement de l’appareil et réduit les 
émissions de particules fines

ancien alimenté avec un combustible de qualité.

Utiliser un combustible de qualité pour 
améliorer la sécurité et l’entretien

un combustible sec, calibré et écorcé, il a été possible d’atteindre 

montée en température rapide).

L’utilisation de combustible de qualité ne 
coûte pas plus cher

pour chaque type de combustible, il a été démontré qu’utiliser un 

+ conduit) est également allongée.

La qualité du 
combustible 
bois bûche...

Les émissions de particules les plus 
fines ont été réduites de 40% en 
10 ans, en grande partie grâce aux 
évolutions techniques réalisées 

sur les appareils de chauffage au bois et au 
renouvellement du parc vieillissant. Cependant 
les performances de ces systèmes sont aussi 
liées à la qualité du combustible utilisé.
Le laboratoire CERIC a fait des recherches sur le 
bois, ils ont testé la qualité de combustion et les 
pollutions en fonction de différents paramètres 
(humidité, conditionnement du bois…) mais 
aussi les différents types de bois que l’on peut 
trouver sur le marché actuellement.

...QUEL IMPACT SUR 
 LA COMBUSTION ?

AJENA POURSUIT SON SOUTIEN AUX 
MÉNAGES EN PRÉCARITÉ

dès le début de ce combustible de bonne qualité permettra 
aux ménages bénéficiaires de bien se rendre compte de ce 

2

AJENA CONTACT n°105 | Octobre / Novembre / Décembre 2017



Les appareils de plus de 15 ans et les foyers 
ouverts représentent la majorité des émissions 
de particules

pourtant les émissions de particules fines seront en baisse très sensible. 

important. 

total utilisé, représentent aujourd’hui deux tiers des émissions.

Le passage de 40% à 100% de bois sec 
permettrait de diviser par 4 les émissions 
totales de particules

permet de diviser immédiatement les émissions de particules fines 
!

Le laboratoire Ceric a testé des bois de diverses origines : 

présence de moisissures) ou de l’humidité moyenne des lots.

» alors que la plupart n’en avait pas les caractéristiques.

Les différences de qualité des combustibles ont 
des impacts significatifs sur les performances et 
la consommation des appareils 

consommation beaucoup plus importante de combustible 

humides et de gros calibre. 

pas ou peu.

La qualité des bois de chauffage 
commercialisés 
est très variable

 

 

 

 
 
1 / MESURE DE L’IMPACT DE LA QUALITÉ DU COMBUSTIBLE BOIS BUCHES SUR 
SA COMBUSTION DANS DES APPAREILS DOMESTIQUES : QUALICOMB 

 
Un total de 46 expériences (combinaisons de caractéristiques de combustibles, type d’appareil, réglages) 
ont été réalisées sur 4 appareils (2 poêles récents Flamme Verte 5* et 2 appareils d’ancienne génération 
sans double combustion) dans les 4 laboratoires des partenaires. De manière à évaluer rigoureusement la 
qualité de combustion, le rendement des appareils ainsi que leurs émissions ont été particulièrement 
contrôlés. Ces expériences ont permis de déterminer quels sont les paramètres les plus impactants sur la 
qualité de combustion. 
 
 
 
Constat 1 : l’humidité n’est pas le seul 
paramètre caractérisant le combustible de 
qualité  
L’humidité est effectivement le paramètre le plus 
important pour garantir la qualité de combustion. Avec 
du bois « ordinaire » contenant environ 30% 
d’humidité (1 an de séchage), la dégradation de la 
combustion est très sensible comparée au bois sec 
(<20%). Par exemple, avec un appareil récent, les 
émissions de particules sont multipliées par 8. L’étude 
a démontré qu’il est également préférable d’utiliser un 
combustible fendu et contenant un minimum d’écorce. 
 
 
 
 
Constat 2 : un combustible de qualité 
augmente le rendement de l’appareil et réduit 
les émissions de particules fines 
Les paramètres liés aux combustibles ont un impact 
équivalent voire supérieur à la technologie d’appareil 
sur les performances (rendement, émissions de 
poussières, monoxyde de carbone). Un appareil 
récent, fonctionnant avec un combustible de mauvaise 
qualité peut même avoir un rendement inférieur à celui 
d’un appareil ancien alimenté avec un combustible de 
qualité.  
 
 
 
 
Constat 3 : l’utilisation de combustibles de qualité permet d’atteindre les performances 
annoncées par les fabricants d’appareils, d’améliorer la sécurité et de simplifier l’entretien 
En suivant les préconisations des fabricants d’appareil et en utilisant un combustible sec, calibré et écorcé, 
il a été possible d’atteindre des rendements proches de 80% et une réduction des émissions de particules 
pouvant atteindre 88% par rapport à l’utilisation de bûches non fendues et humides  avec le poêle récent 
performant. Dans ce type d’appareil, la combustion d’un bois de qualité permet donc de répondre aux 
normes d’émissions les plus strictes en France et en Europe (TSP mesurées de 13 mg/Nm3 pour 22 
mg/Nm3 annoncés par le fabricant). 
 
En outre, utiliser un combustible de qualité permet de prolonger la vie de l’appareil de chauffage et du 
conduit de fumée. Il facilite l’entretien (pas d’encrassement, peu de cendres…), améliore la sécurité (faible 
risque de bistrage…) et optimise le confort (allumage facile, montée en température rapide et belle flamme). 
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Figure 1- Exemples de résultats obtenus sur les différents 
essais en conditions équivalentes (tirage naturel et réglage 

nominal de combustion) 
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Retour d’une étude 
réalisée en laboratoire

Combustible A Combustible B Combustible C Combustible D Combustible E 

 
 

 

 
 

2 / ESSAIS DANS UN POELE DE COMBUSTIBLE BOIS DU MARCHÉ EN CONDITION 
RÉELLE D’UTILISATION 
 
Suite à ces constats et à la mise en évidence des paramètres majeurs, une nouvelle campagne a donc été 
réalisée avec des bûches du commerce dans un appareil performant. 
 
L’objectif de cette 2ème étude était de comparer différents combustibles bois bûches disponibles sur le 
marché et d’évaluer leurs performances en utilisation réelle. Ces essais de combustion prenaient donc en 
compte toutes les phases de conduite du chauffage au bois (allumage, recharges et arrêt) avec des bûches 
dont les caractéristiques propres ont été mesurées (humidité, cendres, PCI…). Dans le cadre de ces essais 
de combustion, l’impact de ces combustibles sur les performances de l’appareil (rendement …) a par 
exemple été étudié, tout comme celui sur les émissions de particules. 
 
Le poêle utilisé possède les caractéristiques suivantes : 
� Puissance : 5,5 kW 
� Rendement : 80% 
� CO : 0,07% à 13% d’O2 
� Température de fumée : 310°C 
� Particules : Inférieur à 40 mg/Nm3 
Ces caractéristiques correspondent à celles attendues pour un poêle à bûches de type Flamme verte 7*. 
 
 
Constat 4 : La qualité des bois de chauffage commercialisés est très variable  
 
Les produits testés étaient issus de diverses origines : 
� Bois fendu et séché en étuve NF H1G1 – Combustible A,  
� Bois produit localement ayant séché plus de 2 ans – Combustible B,  
� Bois séché à l’air libre environ 1 an – Combustible C,  
� Bois acheté en libre-service agricole – Combustible D,  
� Bois acheté en grande surface de bricolage – Combustible E 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
En analysant chaque lot testé, des différences importantes 
sont apparues au niveau de la géométrie des bûches 
(rondins, fendues en sections plus ou moins importantes), 
de leur propreté (présence d’écorce plus ou moins 
importante, présence de moisissures) ou de l’humidité 
moyenne des lots.  
 
4 produits sur 5 étaient vendus comme « prêt à l’emploi » 
alors que la plupart n’en avait pas les caractéristiques. 
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Constat 5 : Les différences de qualité des combustibles ont des impacts significatifs sur 
les performances et la consommation des appareils 
 
En réalisant des essais de combustion avec ces bûches dans un appareil récent performant, des écarts 
ont été mesurés sur les performances de combustion. 
 

    

 
L’efficacité de l’appareil était visiblement dégradée 
avec les combustibles les plus humides. L’impact 
pour le consommateur se traduit, pour un besoin de 
chauffage identique, par une consommation 
beaucoup plus importante de combustible 
(jusqu’à 50% de plus). Les écarts de puissance 
observés montrent aussi un confort dégradé avec 
les combustibles humides et de gros calibre.  
Les combustibles humides ne chauffent tout 
simplement pas ou peu. 
 

 

En ce qui concerne les émissions de particules fines, les mesures nous montrent des résultats pouvant 
être multipliés par 7 avec les moins bons combustibles. Le poêle annonçant des caractéristiques 
d’émissions performantes se retrouve alors sur des niveaux d’émissions correspondant à un appareil 
d’ancienne génération.  
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Besoin d’un conseil approfondi ? 
un particulier ?  

0384478114

    contactez Christophe Dalloz, au 0384478117

?
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" Comparatif du coût des énergies (chauffage et production d’eau chaude)

ECO-GESTE

Soleil

Bois	déchiqueté

Bois	bûches

(2)
Granulés	de	bois	

en	vrac

(1)
Pompe	à	chaleur	
géothermique

(2)
Granulés	de	bois	

en	sac

(2) Gaz	réseau

(2) Fioul	domestique

(2) Electricité

(2)
Pétrole	pour	

poêles

(3) Gaz	propane

0	€

0,037	€

0,043	€

0,066	€

0,070	€

0,072	€

0,077	€

0,082	€

0,152	€

0,155	€

0,164	€

0	g

0	g

0	g

0	g

56	g

300	g

229	g

0	g

180	g

381	g

257	g

**	kWh	u'les	-	(1)	Source	:	AJENA	selon	étude	ADEME/EDF	
(2)	Source	:	ADEME	-	(3)	Source	:	ADEME/EDF

Les	émissions	de	CO2	issues	de	la	combus3on	du	bois	sont	considérées	comme	absorbées	par	la	croissance	des	arbres	suivant	le	principe	du	cycle	
du	 carbone	 fores3er.	 L'accroissement	 annuel	 des	 forêts,	 mesuré	 en	 m3	 par	 an	 et	 par	 hectare,	 mesure	 la	 quan3té	 annuelle	 de	 ressource	
renouvelable	 disponible	 (ma3ère	 et	 énergie),	 dans	 la	 mesure	 où	 les	 forêts	 sont	 gérées	 durablement,	 ce	 qui	 est	 le	 cas	 dans	 nos	 régions.

Rejet	de	CO2	Fossile	
en	grammes/kWh	**

Prix	des	énergies	en	
euros/kWh	**

AJENA CONTACT n°105 | Octobre / Novembre / Décembre 2017

Commençons par le plus simple, le plus 
logique et le moins cher, les actions relevant 
du « bon sens » : 

monter le thermostat, j’enfile un habit 
supplémentaire : utiliser une couverture, 

éloignez-vous au maximum des murs non 
isolés et des huisseries non étanches.

les consommations et donc les coûts, 
économiques et écologiques.

moyennes : j’installe des thermomètres 

il vaut mieux mesurer objectivement  une 
température et un taux d’humidité dans l’air 

chambres : 1°C de moins dans le logement 
en moyenne, c’est 7% d’économies sur la 

150 €

vous aérez votre logement : pour votre 
santé et la qualité de l’air intérieur, il est 
important de bien ventiler et aérer les 

positionne le thermostat sur la position 
minimum ou, mieux, en position hors gel 

 !

Comment agir au 
quotidien ? 
Le chauffage

L’ARGUS DES ÉNERGIES AJENA / Octobre 2017

Édité grâce au soutien financier de 

régionale de l’environnement, de 
l’aménagement et du logement)

AJENA, énergie et environnement en Franche-Comté : 

ISSN : 1265-3209 dépôt légal janvier 2007

Retrouvez notre argus de 
l’énergie complet, avec les 
critères de calcul et les détails 
des prix, sur notre site internet : 
www.ajena.org

permettant de mesurer les pertes d’énergie, la 
consommation d’électricité, d’eau et le taux 
d’humidité.

Modalités de prêt

les résidents ou les personnes exerçant une 

Durée du prêt :

sous réserve de disponibilités des mallettes 

vendredi matin) et de 7 jours pour l’emprunt 
des wattmètres seuls.
Comment réserver : 

 

conviendra ensuite avec vous d’une date et 
d’un horaire de rendez-vous.
Où et quand :

  
Renseignements 

Une mallette énergie 
à disposition des 
habitants du Grand Besançon


